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Malgré la disponibilité des informations disponibles en ligne et dans les bibliothèques, 
comme d’autres sujets négligés dans les soi-disant « livres d’histoire », les véritables origines 
des États-Unis sont ignorées et/ou déformées. Il faut avoir des compétences (aujourd’hui 
rares, et non plus enseignées dans les écoles) de pensée critique pour faire des recherches, 
trouver les faits et les distinguer des mensonges et des faussetés. De nombreux livres ne 
contiennent guère plus que des contre-vérités, répétées encore et encore. La réponse peut 
être aussi complexe et obscure que vous le souhaitez, mais elle est assez simple. Tout est 
une question d’argent ! 
 
« Souvent, les chercheurs universitaires « ajustent » les informations qu’ils trouvent pour 
pouvoir les publier. En effet, bien souvent, les éditeurs ne retiennent que les données qui 
correspondent aux croyances et aux théories actuelles. La raison en est que seul ce qui est « 
politiquement correct » sera accepté et vendu. C’est souvent le cas avec l’histoire. En réalité, 
cela se produit depuis que les premières histoires ont été écrites. L’histoire a été conçue 
pour s’adapter aux légendes et aux mythes acceptés plutôt que pour exprimer 
objectivement ce qui s’est passé. Puis, au fil du temps, les discours ont été acceptés et « 
ajustés » pour correspondre à la structure de croyance actuelle promue par les responsables 
et aux pratiques en vigueur. » Alexander S. Holub, The Gospel Truth, The Heresy of 
History, 2004. 
 
Naturellement, avec la révolution de l'information sur Internet, nous entrons dans une 
nouvelle ère de l'édition. Les idées et théories alternatives sont donc plus accessibles. Mais 
malgré cela, de nombreux Américains n'apprécient pas qu'on leur dise que ce qu'ils ont 
appris à l'école – et qu'ils ont ensuite enseigné à leurs enfants – n'était, au mieux, qu'un 
ramassis de contes populaires très enjolivés et soigneusement épurés. Ceux qui tentent 
d'examiner les faits et d'écrire à leur sujet sont le plus souvent méprisés et ignorés. Il va sans 
dire que les auteurs à succès, les éditeurs et les chroniqueurs ne veulent pas être vus sous 
cet angle, c'est pourquoi les faits sont passés sous silence. Dans la plupart des cas, ils sont 
tout simplement ignorés et ne sont pas mentionnés. 
 
NOS PÈRES FONDATEURS FRANCS-MAÇONS. 
« Cette nouvelle foi dans l’avenir de l’humanité qui s’est répandue au XVIIIe siècle n’était pas 
simplement un fait abstrait d’une force mentale. Elle est devenue une force sociale et un fait 
concret par l’intermédiaire de la Franc-Maçonnerie qui l’a immédiatement acceptée et 
prônée ; la grande importance historique de la Franc-Maçonnerie moderne résulte de cette 
attitude qu’elle a adoptée alors et à laquelle elle a toujours adhéré depuis. Ainsi, la Franc-
Maçonnerie est devenue la puissance sociale la plus efficace du monde civilisé. Mais elle a 
été une puissance cachée, difficile à retracer, à décrire et à définir. En conséquence, la 
plupart des historiens ont évité de la traiter sérieusement et de lui accorder le crédit qui lui 
était dû. » 

https://nwoobserver.wordpress.com/author/nwoobserver/
http://gnosticliberationfront.com/
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« Les révolutions politiques ont été étudiées souvent et minutieusement. Il est logique qu’il 
en soit ainsi, car elles sont très colorées et offrent un mélange de gloire et d’horreur qui 
impressionne les gens. Mais, après tout, elles ne sont que de simples reflets de mouvements 
plus profonds ; elles sont légères et irréelles, comme les ombres d’un film sur un écran 
d’argent. La vraie réalité réside dans les passions, les rêves et les espoirs des hommes, dans 
ces impulsions qui les poussent à agir et qui les dirigent dans le jeu. … 
Afin de promouvoir ces nouvelles idées et d’aider à les mettre en pratique, un nouvel outil 
était nécessaire et ce nouvel outil était prêt : la Franc-Maçonnerie. » Bernard Fay, Révolution 
et Franc-Maçonnerie 1680-1800, 1929, pp. viii-ix. 
 
Commençons par le commencement. On nous dit souvent que nous sommes une nation 
chrétienne, fondée sur de solides principes bibliques, mais cela ne résiste pas à l’examen. 
Loin de là ! Pratiquement toutes les figures clés du mouvement séparatiste colonial étaient 
des occultistes francs-maçons. S’ils pratiquaient publiquement une autre religion, c’était 
généralement le déisme philosophique et/ou l’unitarisme et l’universalisme semi-chrétiens 
ultra-libéraux. Même alors, aucun n’était connu comme un pratiquant régulier. La religion, 
telle qu’elle s’exprime dans les divers credo et confessions chrétiennes, ne signifie 
absolument rien pour les francs-maçons dévots, en particulier aux niveaux des adeptes les 
plus élevés. Ils se considèrent au-dessus de tout cela. 
 
« Étant persuadé qu’une juste application des principes sur lesquels est fondée la Fraternité 
maçonnique doit favoriser la vertu privée et la prospérité publique, je serai toujours heureux 
de faire progresser les intérêts de la Société et d’être considéré par elle comme un frère 
méritant. » George Washington. 
 
EN QUOI CROIT VRAIMENT LA RELIGION MAÇONNIQUE ? 
Les francs-maçons étaient des mondialistes Illuminati, membres d’une société élitiste qui 
estimaient avoir les meilleures idées pour gouverner le monde. Leurs succès au tournant du 
XVIIIe siècle les ont placés à la tête de deux grandes nations, l’une ancienne et l’autre 
nouvelle. Leurs principes ne s’exprimaient pas seulement dans des philosophies politiques 
internationalistes, mais aussi dans des questions spirituelles. La franc-maçonnerie est un 
modèle parfait pour une religion mondiale. Comme ses origines philosophiques et 
symboliques se trouvent dans le Temple de Salomon et dans divers contes populaires de 
l’Ancien Testament, son héritage hébraïque de base ne peut être nié. Bien sûr, cela constitue 
également un lien pratique avec le christianisme. Dans l’ensemble, la franc-maçonnerie peut 
donc être considérée comme une forme de judaïsme kabbalistique. Bien sûr, cela crée un 
groupe de soutien international influent pour des mouvements politiques tels que le 
sionisme. Lorsque nous lisons les tristement célèbres Protocoles des Sages de Sion, nous 
voyons que l’ensemble du programme est conçu dans un format franc-maçonnique. 
Pourquoi en est-il ainsi ? Les mystères les plus profonds et les plus mystérieux de la Loge 
proviennent de cette partie du Talmud judaïque appelée la Kabbale. En hébreu, Kabbale se 
traduit par « tradition murmurée ». Les mystères les plus profonds sont rarement écrits et 
même alors, jamais complètement. Dans le plein sens du terme hébreu, le dogme et les 
doctrines ne se transmettent que de bouche à oreille. C'est la véritable origine des 
enseignements au cœur de l'occultisme franc-maçonnique. Si vous avez un doute à ce sujet, 
lisez Morals and Dogma , publié pour la première fois en 1871 après des décennies de 
recherche.  
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Plus que toute autre chose, il s'agit d'un manuel de numérologie et de mysticisme 
kabbalistiques. Il a été écrit par le franc-maçon du 33e degré , le général Albert Pike, mais avec 
une contribution considérable du maître mage et cabaliste du XIXe siècle, Eliphas Levi. 
Même si vous ne lisez qu'un peu, en sélectionnant ici et là, vous verrez la vérité de ce que je 
dis. On apprend aux membres de la Loge à utiliser toutes les religions à leur avantage. 
Un franc-maçon moderne du 33e degré nous en dit plus . 
« Le véritable franc-maçon n’est pas lié à une croyance. Il réalise, grâce à l’illumination divine 
de sa loge, qu’en tant que franc-maçon, sa religion doit être universelle : Christ, Bouddha ou 
Mahomet, le nom ne signifie pas grand-chose, car il ne reconnaît que la lumière et non le 
porteur. Il adore chaque sanctuaire, s’incline devant chaque autel, que ce soit dans un 
temple, une mosquée ou une cathédrale, réalisant avec sa véritable compréhension l’unité 
de toute vérité spirituelle. » Manly P. Hall , Les clés perdues de la franc-maçonnerie , p. 65. 
 
Les Loges étaient déjà bien implantées dans l'Amérique primitive, avant même d'être 
présentes en Europe. Une fois la Révolution américaine terminée, elles organisèrent la 
Révolution française, qui se révéla bien plus violente et sanglante que celle qui s'est produite 
ici, mais les deux Révolutions faisaient partie d'un plan géopolitique plus vaste entre la franc-
maçonnerie et les Illuminati. Et tout a commencé ici même, dans les colonies. 
 
« …La franc-maçonnerie s’est frayé un chemin parmi les hommes importants, parmi les 
intellectuels et les plus intelligents de la haute bourgeoisie. Elle s’est répandue aux États-
Unis avec le même succès. Philadelphie eut sa loge en 1727, Boston en 1733, la Géorgie en 
1734, la Caroline du Sud en 1735, etc. En Europe, Paris eut sa première loge en 1725, mais 
Florence dut attendre 1733, Hambourg jusqu’en 1737, Berlin en 1740 et Saint-Pétersbourg 
en 1771. L’Amérique n’était pas en retard sur son temps. » Bernard Fay, Franklin, l’apôtre 
des temps modernes, 1929, p. 145. 
 
L’AMÉRIQUE FAIT-ELLE PARTIE DU DESTIN MAÇONNIQUE ET DE LEUR PROGRAMME 
MONDIALISTE ? 
Manly P. Hall le pensait, et nous supposons que les francs-maçons sophistiqués de l'époque 
de la révolution américaine connaissaient la même histoire. La Loge n'est pas seulement 
remplie d'images hébraïques de l'Ancien Testament, mais s'intéresse également aux 
mystères et au symbolisme égyptiens. Cela explique notre Grand Sceau à double face unique 
ainsi que les images égypto-maçonniques sur notre monnaie. Découvrez comment cette 
vision franc-maçonnique des Illuminati sous-tend l'agenda mondialiste multiculturel du 
Nouvel Ordre Mondial d'aujourd'hui. 
 
« Je dédie ce livre à la proposition selon laquelle la démocratie américaine fait partie d’un 
plan universel. » … 
« Il y a des milliers d’années, en Égypte, ces ordres mystiques étaient conscients de 
l’existence de l’hémisphère occidental et du grand continent que nous appelons l’Amérique. 
La résolution audacieuse fut prise que ce continent occidental deviendrait le site de l’empire 
philosophique. Il est impossible de dire à quel moment exactement cela fut fait, mais la 
décision fut certainement prise avant l’époque de Platon, car une déclaration à peine voilée 
de cette résolution constitue la substance de son traité sur les îles de l’Atlantique. » … 
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« C’est donc du passé lointain, des ombres profondes du monde médiéval ainsi que des 
premières luttes des temps plus modernes, que vient la puissance de la démocratie 
américaine. Mais nous ne sommes qu’au seuil de l’État démocratique.  
Non seulement devons-nous préserver ce que nous avons acquis au cours de siècles 
d’efforts, mais nous devons aussi parfaire le plan des siècles, en mettant en place ici les 
mécanismes d’une fraternité mondiale des nations et des races. » 
 
« Grâce aux symboles préservés, nous pouvons savoir que c’est du passé lointain, des 
ombres profondes du monde médiéval, ainsi que des premières luttes des temps plus 
modernes, que vient le pouvoir de la démocratie américaine. » Manly P. Hall, La destinée 
secrète de l’Amérique , 1944 . 
 
LOGES SECRÈTES ET RITUELS RESTREINTS. 
 
Les noms des Loges ne sont pas tous connus. Il existe des Loges secrètes avec des serments 
secrets et des degrés totalement inconnus des Francs-Maçons des niveaux inférieurs. Les 
membres les plus ordinaires et quelques autres sont ceux qui sont connus du public ; les 
autres ne le sont pas. Des sociétés satellites comme Skull and Bones y figurent également. Il 
semble raisonnable de supposer que si les rituels bizarres et obscènes des Skull and Bones 
sont typiques, alors ce n'est que la pointe d'un vilain iceberg. Certaines cérémonies secrètes 
impliquent-elles un homicide ritualisé ? En février 1998, les restes de quatre adultes et six 
enfants ont été retrouvés dans le sous-sol d'une maison londonienne autrefois occupée par 
Benjamin Franklin. Tous présentaient des signes de démembrement et de dissection. Des 
leçons d'anatomie présentées par le Dr Franklin, le scientifique ? Ou des rites magiques 
macabres ? Le vieux Ben était actif dans le tristement célèbre Hellfire Club, légendaire pour 
ses activités obscènes, ivres et démoniaques. Pour résumer, aujourd'hui comme hier, il 
existe des sectes extrémistes sous le parapluie maçonnique plus large. C’était certainement 
le cas à la fin du XVIIIe siècle. 
 
« La franc-maçonnerie… s’était développée si rapidement que ses chefs ne pouvaient en 
contrôler l’esprit, ni en réguler le développement. L’Europe fourmillait de loges dissidentes, 
irrégulières, fantaisistes, qui n’avaient de maçonnerie que le nom. Ces « francs-maçons » 
pratiquaient toutes sortes de rites bizarres et parfois choquants qui n’avaient rien de 
commun avec l’organisation centrale, la Grande Loge de Londres. » Fay, Franklin…. 
« Vers le milieu du XVIIIe siècle, l’Europe baignait dans la lumière d’une franc-maçonnerie 
florissante. On trouvait des francs-maçons partout. Partout des frères se rassemblaient dans 
des réunions secrètes et mystérieuses. » Fay, Révolution et franc-maçonnerie . 
La plupart des membres ne dépassent jamais le troisième degré de Maître Maçon. À ce titre, 
ils peuvent présider une Loge. Poursuivre des degrés supérieurs implique d’investir 
beaucoup de temps, d’efforts, de déplacements et d’argent. La plupart se contentent de ce 
qu’ils apprennent dans les « Degrés Bleus » de base et pensent avoir des pistes pour le reste. 
Cela crée bien sûr un groupe mondial d’« idiots utiles ». Bien entendu, d’autres candidats 
sont présélectionnés pour des degrés et des rôles plus élevés dès leur adhésion. 
 
« Les Degrés Bleus ne sont que la cour extérieure ou le portique du Temple. Une partie des 
symboles y est exposée à l’Initié, mais il est intentionnellement induit en erreur par de 
fausses interprétations. 
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Il n’est pas prévu qu’il les comprenne ; il est prévu qu’il s’imagine qu’il les comprend. Leur 
véritable explication est réservée aux Adeptes, les Princes de la Maçonnerie. » … Il est tout à 
fait normal que la masse de ceux qu’on appelle Maçons s’imagine que tout est contenu dans 
les Degrés Bleus ; et quiconque tente de les détromper travaillera en vain. » Albert 
Pike, Morals and Dogma , 1871 . 
 
EN QUOI CONSISTAIT LA RÉVOLUTION AMÉRICAINE ? 
 
Un autre mythe que l’on nous enseigne est que la Révolution était un mouvement populaire 
généralisé pour la liberté, soutenu par presque tout le peuple. En réalité, ce n’était pas le 
cas. Comme la plupart des révolutions, elle était menée par une faction militante 
minoritaire. En effet, la plupart des colons étaient fidèles à la couronne. Le mouvement pour 
l’indépendance était dirigé par une clique riche ayant des intérêts dans le commerce, le 
transport maritime et l’agriculture. Cependant, certains étaient plus conservateurs et un peu 
hésitants à adhérer à la révolution. La Déclaration d’indépendance n’a été pleinement signée 
que cinq ans après la fin du conflit ! Pourquoi ? La plupart n’ont signé ce document franc-
maçonnique que bien après les faits, soit parce qu’ils pensaient que la sécession était une 
mauvaise idée, soit parce qu’ils voulaient voir si la nouvelle nation allait durer avant de 
s’engager. Ainsi, la révolution a été organisée par un petit parti, dont presque tous les 
membres étaient francs-maçons. Dans Revolution and Freemasonry , 1680-1800, le 
professeur Fay dit que la Loge a été le facteur unificateur qui a fait naître la révolution. Elle 
n’aurait probablement pas eu lieu sans elle. 
 
« La franc-maçonnerie seule s’est chargée de poser les bases de l’unité nationale en 
Amérique, car, de par la nature même de son organisation, elle pouvait s’étendre à toutes 
les colonies et œuvrer de manière constante et silencieuse. Elle a créé dans une classe 
limitée mais très éminente de personnes un sentiment d’unité américaine sans lequel la 
liberté américaine n’aurait pas pu se développer – sans lequel il n’y aurait pas eu d’États-
Unis. » pp. 229-230. 
 
« La franc-maçonnerie ne peut nier le rôle éminent joué par ses dirigeants dans la 
Révolution, ni que le Congrès continental, où les délégués des colonies se réunirent pour 
préparer un programme politique commun et organiser la défense contre l’Angleterre, était 
en majorité composé de francs-maçons. Ces congrès étaient imprégnés du plus pur esprit 
maçonnique, comme le prouvent leurs actes, qui s’exprimèrent finalement dans la 
Déclaration d’indépendance. » … George Washington et Benjamin Franklin furent les 
colonnes sans lesquelles le Temple de la liberté américaine se serait écroulé ; Washington et 
Franklin furent les deux francs-maçons les plus marquants de l’époque. Pendant le long et 
amer conflit qui bouleversa le pays, ils ne cessèrent jamais leurs activités maçonniques. » pp. 
241-242. 
 
L'armée continentale était dirigée par le général Washington, qui a réussi grâce à son style 
de commandement totalement engagé. Il était une véritable inspiration spirituelle pour ses 
troupes. Sous son commandement, elles remportèrent des victoires importantes sur les 
troupes britanniques et leurs forces de mercenaires allemands. En fait, elles tenaient 
presque toujours tête aux soldats professionnels européens bien mieux entraînés. Sans 
Washington, un franc-maçon dévoué et fier à la barre, cela n'aurait peut-être pas eu lieu. 
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 En effet, l'armée continentale pourrait être qualifiée d'organisation maçonnique, en 
particulier dans les rangs supérieurs. 
 
« Tous les officiers d’état-major en qui Washington avait confiance étaient francs-maçons, et 
tous les généraux en chef de l’armée étaient francs-maçons : Alexander Hamilton, John 
Marshall, James Madison, le général Greene, le général Lee, le général Sullivan, Lord Stirling, 
les deux Putnam, le général Steuben, Montgomery, Jackson, Gist, Henry Knox et Ethan Allen 
étaient francs-maçons. Ils se rassemblèrent tous autour de leur maître maçon Washington et 
se réunirent tous au « Temple de la Vertu », « une structure grossière formant un carré 
oblong de quarante pieds sur soixante, d’un étage de hauteur, avec une seule entrée 
flanquée de deux piliers ». Le monument avait été construit sur ordre du commandant en 
chef comme salle de réunion pour les réunions des loges de campagne. L’atmosphère qui 
entourait Washington était maçonnique et on peut dire que la structure de son esprit était 
maçonnique. Son opinion sur la maçonnerie était celle qu’il exprima plus tard dans sa vie : « 
Les vertus qui ennoblissent l’humanité sont enseignées, nourries et encouragées dans le 
cœur du franc-maçon ; ils encouragent la vie domestique et servent de référence pour les 
plus hauts devoirs de l'État. » Il n'est pas étonnant qu'il ait donné une telle impulsion à la vie 
maçonnique dans l'armée. p. 250. 
 
« La franc-maçonnerie du XVIIIe siècle avait nourri l’esprit révolutionnaire, et l’esprit 
révolutionnaire avait provoqué la révolution américaine et française. » p. 305. … 
« La Franc-Maçonnerie elle-même n’a pas fait les révolutions, mais les a 
préparées et accomplies . Elle a poussé ses membres à jouer leur rôle dans la révolution, 
mais lorsque la révolution a réellement commencé, elle a disparu pour réapparaître plus 
tard plus brillante et plus vivante que jamais. Ce fait a permis à de nombreux historiens 
d’affirmer que la Franc-Maçonnerie n’a rien à voir avec les révolutions. C’est une erreur. » p. 
314. 
 
Les forces internationalistes de la Franc-Maçonnerie ont apporté le même esprit 
révolutionnaire en France, mais à un degré plus extrême. La Révolution française a suivi de 
près la Révolution américaine. 
 
LA FRANC-MAÇONNERIE ET LA CONSTITUTION AMÉRICAINE. 
 
En raison de leur lien étroit avec les Pères fondateurs, les francs-maçons d'aujourd'hui 
affirment fièrement que la Constitution est solidement ancrée dans les traditions des Loges. 
Il semble que, à plusieurs égards, le document ait été inspiré par la franc-maçonnerie. Mais 
(soit à cause de cela, soit malgré cela) nous devons admettre qu'ils ont fait un travail 
exceptionnel ! Sans aucun doute, ce document véritablement révolutionnaire est un 
véritable miracle politique et spirituel durable. Aucun autre système gouvernemental n'est 
plus du côté du peuple, le protégeant de l'oppression, que les principes et les préceptes 
trouvés dans notre République constitutionnelle américaine originelle, mais pas dans la 
moquerie dégradante qui existe aujourd'hui. 
 
« Un autre lien existe entre les idéologies et les symboles philosophiques de la Révolution 
américaine et ceux de la franc-maçonnerie.  
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Par exemple, comme le souligne Bailyn, « le mot constitution et le concept qui le sous-
tendait étaient d’une importance capitale pour la pensée politique des colons ; toute leur 
compréhension de la crise des relations anglo-américaines reposait sur lui. » [Voir Bernard 
Bailyn, Ideological Origins of the American Revolution , 1992.]  
Ce que Bailyn n’a pas évoqué, c’est à quel point l’accent mis sur une constitution est 
maçonnique. La constitution maçonnique avait été rédigée par le révérend James Anderson 
sous la direction et l’orientation de la Grande Loge d’Angleterre nouvellement créée en 
1723, et mise à jour et élargie en 1738.  
 
Constituée de bien plus que de simples règles de la Fraternité, elle a également compilé 
l’une des premières représentations historiques de l’Art. Après la formation de la Grande 
Loge d’Angleterre en 1717, le rôle de la constitutionnalité et de la distribution de chartes 
légitimes a commencé à dominer la politique de la franc-maçonnerie.  
 
Les frères verraient naturellement une constitution comme un aspect nécessaire des 
objectifs révolutionnaires des colonies. »    La relation entre la franc-maçonnerie 
révolutionnaire et l'Afrique du Sud, parties I, II et III, par SP Isaiah Kirk 32º AASR Valley of 
Albany NY, 2009. 
 
LA FRANC-MAÇONNERIE ET LE SIÈGE DU POUVOIR. 
 
Washington DC semble planifiée et aménagée selon le symbolisme kabbalistique 
maçonnique et la numérologie. Je ne vous surchargerai pas de photos, de diagrammes et de 
références ; ils sont assez faciles à trouver. Si vous avez déjà visité notre capitale, vous savez 
que le climat y est souvent abominable. Avant l'arrivée de la climatisation, de nombreux 
gouvernements versaient des primes de misère aux diplomates qui devaient endurer des 
conditions de vie inconfortables. 
 Évidemment, il y avait d'autres raisons pour situer la capitale de la nouvelle nation dans un 
tel endroit, comme les lignes telluriques. En plus des obélisques et autres symboles occultes 
à Washington DC et sur notre monnaie, la Maison du Temple est le monument maçonnique 
le plus impressionnant du monde. Avec une bibliothèque impressionnante de plus de 250 
000 volumes, elle est mise en évidence dans le roman et le film de Dan Brown de 2009, The 
Lost Symbol . Albert Pike y est enterré et consacré. Sa statue est la seule dans la capitale de 
l'Union d'un général confédéré. Bien que les francs-maçons le nient, Pike était censé être le 
chef des magistrats du Ku Klux Klan originel.  
 
Étant donné son intérêt de longue date pour la recherche et la préservation des archives de 
loges anciennes sur les degrés et les rituels obscurs, si on lui avait posé la question, il aurait 
probablement (confidentiellement, bien sûr) aidé à organiser et à lancer correctement le 
Klan d'inspiration maçonnique. Comme on peut s'y attendre, sa statue suscite toujours la 
controverse, d'autant plus qu'elle se trouve sur une propriété publique à Judiciary Square. 
Cependant, il n'est pas prévu de la retirer. Si vous souhaitez en savoir plus, commencez par 
consulter Masonic and Kabbalistic Symbols in the Washington, DC 
Map. http://dcsymbols.com/index.htm . 
 
 
 

http://dcsymbols.com/index.htm
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CONCLUSION. 
Comme vous l’avez vu, nous n’avons pas vraiment besoin d’aller bien loin pour trouver des 
preuves claires et certaines qui indiquent que les doctrines kabbalistiques, les dogmes et les 
rituels occultes (la magie cérémonielle) plutôt particuliers de la franc-maçonnerie ont joué 
un rôle dans la fondation de la république américaine.  
Même en limitant leur influence aux frères de la Loge connus du public, absolument aucun 
autre groupe social ne s’approche de leur impact écrasant et durable sur le début de la 
nouvelle confédération des anciennes colonies. Peu de temps après, ils créèrent la 
Constitution, fondant ainsi les États-Unis. En dernière analyse, nous devons conclure – quels 
que soient les sentiments à l’égard des sociétés secrètes et de leurs programmes – que 
l’occultisme franc-maçonnique a joué un rôle distinct, direct et définitif dans la création de 
notre nation.  
Bien sûr, cela pose une question pertinente. Pour le meilleur ou pour le pire, leur influence 
continue-t-elle ? Est-elle présente aujourd’hui ?  
Alors que plusieurs cabales secrètes jouent le jeu des Pouvoirs Derrière le Trône, les 
occultistes Illuminati francs-maçons sont omniprésents. Compte tenu de ce que nous avons 
appris de notre enquête, pourquoi supposeriez-vous le contraire ? 
 
 
 
Source 
: http://gnosticliberationfront.com/occult_origins__of_the_american_revolutioni.htm 
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